
1 mai : journée internationale de
lutte pour les droits des

travailleuses et travailleurs

10h30 : départ de la manif à la gare > prefecture > Place lepetit 

12h30 rendez-vous à l’envers du bocal moment fraternel avec repas

Le 1 MAI, nous sommes payés et nous n’irons pas travailler !

Ce jour chômé historique est un rappel de la brutalité de la bourgeoisie et du patronat qui n’ont pas hésité, pour
sauvegarder leurs profits, à assassiner des camarades luttant pour une vie meilleure. Le 1er mai 1886 à Chicago, en
1891 à Fourmies en France, pour la journée des 8h.
Le 1er MAI c’est une journée de manifestation partout en France et dans plus de 160 pays pour rappeler que nous
sommes des travailleuses et travailleurs unis.

Nous devons lutter pour défendre le seul jour férié où on ne travaille pas MAIS pour lequel nous sommes
obligatoirement payés. Un jour dans l’année où les plus-values produites par les travailleurs et travailleuses ne sont
pas captées par le patronat, contrairement au reste de l’année où les richesses que nous produisons vont dans
leurs poches.
En jouant sur la division des travailleurs et des travailleuses et sur la précarité dans laquelle ils nous poussent, le
patronat et nos gouvernements successifs essaient chaque année d’étendre les dérogations de certains secteurs
essentiels qui ne peuvent pas s’arrêter (hôpitaux, ambulances, etc.) à d’autres secteurs afin de casser le conquis
historique de cette journée chômée.

gabriel attal a le temps de faire son pain lui-même !

Une proposition de loi qui n’aboutira pas.... pour l’instant

La CGT appelle les travailleuses et travailleurs à manifester massivement ! C’est NOTRE

journée ! exigons des augmentations de salaire et des mesures contre la vie chère !

Si le gouvernement a plié devant l’unité syndicale, rien n’est encore joué, nous devons absolument continuer à
mettre le pression et montrer que nous sommes déterminé.e.s ! Car il pourrait très bien attendre une période plus
propice pour passer la loi en espérant une moindre mobilisation, notamment pendant les vacances d’été. 
Chaque régression sociale qui passe ne fait qu’accélérer la suivante alors que nous avons encore tant de combats
à gagner !

après la manif : 

Les vérités à savoir : 
Les commerçants ont déjà le droit d’ouvrir leur boutique le 1  mai, à la seule condition de ne pas faire
travailler les salarié·es ce jour-là.

er

Le boulanger, fleuriste du centre ville et ses deux salarié·es n’ouvriront pas, mais que vont faire la direction des
Carrefour, Auchan, Interflora, La Mie Câline, ... ? Ce sont les grands groupes qui vont en réalité en profiter.
Le volontariat dans le contrat de travail, ça n’existe pas puisqu’il y a un lien de subordination des salarié·es à
la direction. Chantage à l’embauche, à l’emploi, ... Il n’y aura pas de « choix », c’est une illusion !
L’intention est de remettre en cause l’exceptionnalité qu’est le 1er mai et de l’étendre ensuite à toujours plus
de secteurs.

1er Mai à Poitiers 

stands syndicaux et associatifs rue de la regratterie 


